
 

 

Faits saillants – Épisode 33 

 

Emma Soubrier discute de son parcours et de ce qui l’a mené vers sa carrière actuelle. Elle 

explique qu’elle a commencé son parcours académique à l’Université de Sorbonne à Paris avec 

une spécialisation sur le Moyen-Orient et les enjeux de sécurité. Dans le cadre de ses études, 

elle a passé plusieurs mois au Proche-Orient afin d’apprendre l’Arabe, le tout dans une 

perspective centrée sur les Forces armées libanaises et la consolidation de l'État libanais.  

 

Elle affirme que c'est durant ses études au doctorat qu’elle a décidé de concentrer ses recherches 

sur des acteurs émergents régionaux, notamment le Qatar et les Émirats arabes unis, et de se 

pencher principalement sur les questions de politique étrangère et de politique d’acquisition 

militaire. Elle partage ses expériences d’application pratique des recherches qu’elle a mené et 

elle aborde notamment son expérience de travail dans le ministère de la Défense. Elle explique 

que c'est à la fin de sa thèse qu’elle a décidé de poursuivre ses recherches à l’Institut d’études 

du Moyen-Orient de l'Université George Washington.  

 

Mme Soubrier donne un aperçu du contexte sur la relation entre l’Arabie saoudite et les États-

Unis. Elle explique que la tension entre les deux pays prend origine sur la découverte du pétrole 

dans les années 1930. Elle affirme qu’il s’agit d’une relation de pétrole et de sécurité dans 

laquelle l’Arabie saoudite assurait un flux de pétrole aux États-Unis et qu’en échange la 

puissance américaine protégeait le royaume saoudien. Elle remarque que la partie sécuritaire a 

toujours été au cœur des tensions entre les États-Unis et l’Arabie Saoudite. 

 

Mme Soubrier fait un portrait des tensions qui persistent aujourd’hui, notamment en ce qui 

concerne la stabilisation des prix du pétrole et l’approvisionnement en flux libre du pétrole vers 

l'ensemble du monde. Les deux pays ont toujours eu à cœur que la région du golf soit stable et 

plus sécuritaire que possible. Emma Soubrier partage un autre intérêt commun, plus historique, 

dans la relation stratégique entre les deux pays, c’est-à-dire l’opposition commune à l’URSS 

et au communisme.  

 

Elle soutient que la relation entre l’Arabie saoudite et les États-Unis n’a pas toujours été 

convergente. Elle donne un aperçu de certaines tensions qui ont eu lieu au cours des dernières 

décennies, comme la question d’Israël – puisqu’il y a toujours eu certaines tensions entre les 

deux pays concernant la relation avec Israël et le traitement de celle-ci de l'Intifada – et les 

événements du 11 septembre qui ont exacerbé les tensions du côté de Washington.   

 

Elle explique que les tensions se sont cristallisées encore une fois autour de l’invasion 

américaine en Irak en 2003, alors que le royaume saoudien soutenait que cette opération nuit à 

la position de l’Arabie saoudite dans la région. Plus récemment, les tensions se sont davantage 

cristallisées au début des printemps arabes, l'Arabie saoudite n’ayant pas apprécié le 

positionnement de Washington durant cette période de crise. Aujourd’hui, une nouvelle période 

de tensions se cristallise autour d'événements importants, comme la vente d’armes à l’Arabie 

saoudite.  

 

Emma Soubrier élabore sur l’évolution de cette relation dans le futur. Elle rappelle que 

l’histoire est un bon indicateur de ce qui pourrait se passer. Elle ne croit pas que la situation 

actuelle va mener à un renversement des relations entre Washington et le royaume saoudien. 

Elle soutient qu’il y a deux éléments qui pourraient aider à une détente des tensions entre les 

deux pays : la résolution de conflit au Yémen ou encore entre la Turquie et l’Arabie Saoudite 

dans l’affaire Kashoggie.  



 

 

 

Mme Soubrier discute de ses écrits pour l’Arab Gulf States Institute de Washington (AGSIW) 

à propos de l’organisation d’une expo sur l’armement, par l’Arabie saoudite. Elle donne un 

bref aperçu de cette exposition, qui est essentiellement un instrument important pour les États 

afin de se présenter comme un acteur important dans l’écosystème international. Elle insiste 

sur l’importance de mentionner comment le salon d’armement Idex a contribué à la 

construction de l’image, d’une identité sur la scène internationale des Émirats arabes unis.  

 

Emma Soubrier analyse les objectifs d’accomplissement de Riyad avec des initiatives comme 

l’exposition sur l’armement. Elle explique qu’il y a plusieurs aspects pour le royaume saoudien 

et pour Mohammed ben Salmane qui constituent la politique étrangère et de défense du 

royaume, comme la volonté de faire partie des efforts de diversification économique.  

 

Elle explique que, que ce soit l’Arabie saoudite ou les voisins du Golfe, ils font tous face à une 

réorganisation du régime économique et du régime politique, si leur pays souhaite garder la 

cadence en termes de tous les avantages politiques que le royaume a tirés jusqu'à présent.  Elle 

soutient qu’il faut aussi ajouter la quête d’influence personnelle sur la scène nationale et la 

scène internationale de Mohammed ben Salmane, puisqu’il porte la vision 2030.  

 

Emma Soubrier discute de ses projets de recherche futurs. Elle mentionne qu’elle est 

actuellement en train de finaliser un livre qui est une version abrégée et plus à jour de sa thèse 

qui a été présentée en 2017. Elle ajoute qu’en parallèle avec les événements plus récents sur la 

scène internationale, plus précisément le réchauffement climatique, la pandémie et la guerre en 

Ukraine, cela lui a permis de développer un intérêt pour aborder les questions de sécurité dans 

une perspective plus globale dans la région du Golfe persique et plus largement au Moyen-

Orient.  


